
Les notices nécrologiques sont des hommages réservés habituellement aux professeurs retraités qui ont fait carrière en 
totalité ou en grande partie à l’Université de Montréal. Exceptionnellement toutefois, un tel hommage pourra être pu-
blié lorsqu’il s’agit d’une personne ayant servi comme officier supérieur de l’Université et qui a apporté une contribution 
importante à l’institution et à ses professeurs. 

Notices Nécrologiques de l’APRUM 

HOMMAGE AU PROFESSEUR GUILDO BÉLANGER (1933-2020)

Notre collègue Guil-
do Bélanger naquit le 
11 décembre 1933 à 
Escourt, aujourd’hui 
Pohénégamook, dans 
la région du Bas du 
Fleuve Saint-Laurent, 
au Québec. Il fit des 
études classiques au 
Collège Sainte-Anne 
de La Pocatière. Après 
avoir reçu un BA en 
sciences sociales à 
l’Université Laval, il 
s’inscrivit à l’Universi-
té de Montréal où il 

obtint une maîtrise en sciences économiques, son 
mémoire ayant porté sur la flexibilité des prix et 
des salaires dans l’industrie canadienne. À la re-
cherche de nouveaux horizons, il fut accepté à la 
prestigieuse Manchester School of Economics, en 
Grande-Bretagne, qui lui octroya, en 1966, un doc-
torat, avec une thèse consacrée à la comparaison 
de la performance des industries sidérurgiques an-
glaises et nord-américaines.

Le domaine de spécialisation de Guildo Bélanger 
a été celui de l’économie sociale et des relations 
industrielles avec un intérêt particulier pour les 
conditions des travailleurs dans un monde techno-
logique en changement perpétuel. Il n’étudia pas 
seulement cet univers de son bureau de professeur 
mais également en travaillant activement auprès 
d’organisations de « terrain », entre autres, à titre 
de membre du conseil des gouverneurs du Collège 
Canadien des Travailleurs.

Au début de sa carrière, il fut frappé par un ané-
vrisme au cerveau. Cela ne l’empêcha pas de faire sa 
carrière de professeur au Département de sciences 
économiques de l’Université de Montréal où il en-

seigna non seulement l’économie industrielle et du 
travail mais également l’économie du Québec et 
de ses institutions. Il y occupa aussi le poste d’ad-
joint au directeur du Département, à l’époque de 
Rodrigue Tremblay. Le professeur André Raynaud, 
premier directeur de notre département et pré-
sident du Conseil Économique du Canada de 1972 
à 1976, critique s’il en fut, me dit un jour « si ce 
n’avait été sa condition médicale qui ralentit son 
activité, Bélanger aurait pu être un économiste re-
connu internationalement en économie du travail, 
compte tenu de sa grande expertise, théorique 
et pratique, dans ce domaine». Lors de missions 
de consultation que je fis en Afrique et ailleurs, il 
m’arriva souvent de revoir des diplômés de notre 
Département. La première question était presque 
toujours « comment va le professeur Bélanger? Il 
nous a tellement appris sur le Québec et le Canada 
et il voulait tellement apprendre sur nos pays ». 

Après sa retraite, notre collègue consacra ses 
dernières années à voyager avec la compagne de 
sa vie, Claudette Cornellier. Ils passaient leurs étés à 
leur résidence à Contrecoeur sur le bord du fleuve 
Saint-Laurent. La lecture et la quête d’informations 
étaient le passe-temps préféré de notre collègue. 
Il lisait avec avidité quotidiennement LE DEVOIR, 
de la première à la dernière page, jusqu’à quelques 
jours avant son décès au Centre hospitalier de l’Uni-
versité de Montréal (CHUM).

Notre collègue nous a quittés le 6 janvier 2020
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